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Entre nous
 

Magog
e

Germain Lapaime fera la bretelle
Magog (GD) - Germain Lapalme & Fils construira la bretelle quireliera

l’autoroute 55 au parc industriel de Magog.
Cette firme de Canton de Magog a présenté la plus basse des cinq sou-

missions déposées. Elle a exigé | 468 712,89 $.
Les travaux débuteront la semaine prochaine et seront terminés vers la

fin de septembre.
La bretelle permettra aux camions et aux automobiles arrivant du parc

industriel et faisant route vers le nord d'accéderà l’autoroute 55 sans avoir
à traverser Magog. Elle dispensera aussi les camionset les automobiles cir-
culantsurl'autoroute 55 en direction sud de l'obligation de faire un détour
par Magog pour se rendre dansle parc industriel.

Entente hors cour avec Robert Frenière
Magog (GD) - À l'issue de très longs pourparlers, Magog a accepté de

verser 10 OU0 $, sans toutefois reconnaître une responsabilité quelconque,
au propriétaire d’un terrain situé à la pointe Cabana qui lui réclamait des
dommages-intérêts de 225 000 $.

M. Robert Frenière réclamait cette somme à cause des dommagesqui,

selon lui, lui avaient été causés par le dépôt d’un avis de réserve préalable à
une expropriation.

M.Frenière alléguait que l'avis de réserve constituait une entrave à la
libre disposition de son terrain dont l'expropriation n’a jamais été menée à
terme.

Bois-Francs
Jubilé d’or profession religieuse

Arthabaska (GB) - Les Frères du Sacré-Coeurcélébreront samedile ju-
bilé d’or de vie religieuse de leur supérieur provincial, frère Jean-Charles
Daigneault, a leur maison provinciale d’Arthabaska.

Mgr Raymond Saint-Gelais, évêque de Nicolet, présidera lui-même la
célébration eucharistique.

Jean-Charles Daigneault, né le 9 mai 1928 à Windsor, a notamment été
premier conseiller général à Rome, de 1970 à 1982, puis supérieur général
de l'Institut international des Frères du Sacré-Coeur, dont le centre est à
Rome, de 1982 à 1988.

Depuis son retour au pays, en 1988,il exerce son apostolat de Supérieur
provincial auprès des frères de la province d'Arthabaska, auprès des frères
du Cameroun et du Tchad, en Afrique, dont le personnelet les oeuvres re-
lèvent de son autorité.

Prix Persillier-Lachapelle à l’Hôtel-Dieu
Victoriaville (GB) - Le centre hospitalier Hôtel-Dieu d’Arthabaska

vient de remporter un prix Persillier-Lachapelle 1994 dans la catégorie
«Personnalisation des soins et des services» lors du dévoilement des grands
finalistes a Québec.

Cet établissement a mérité cet honneur pour son programme d’Accès
des services aux malentendants, qui consiste en l’utilisation d'un pictogram-
me représentant une oreille barrée.

Utilisé par tout le personnel, cette procédure permet à l’ensemble des
professionnels attitrés aux soins des personnes malentendantes d’adapter
leurs interventions en conséquenceet, le cas échéant, d’avoir recours à des
appareils ou à des interprètes pour assurer une communication efficace
avec l’usager.

,

«Emploithon» pour les étudiants
Victoriaville (GB) - Le Centre d'emploi du Canada pourétudiants vient

de mettre sur pied le projet «Emploithon> dansles Bois-Francs afin d’inci-
ter les personnes dynamiques et les employeurs faire leur part pour embau-
cher des étudiants.

Du 19 au 23 juin, ces personnes sont invitées à contacter des em-
ployeurs afin qu'ils embauchent des étudiants durant la période estivale,
que cesoit pour l'été, un mois, une semaine, ou même quelques heures.

Les personnes intéressées doivent communiquer avec le Centre d’em-
ploi du Canada pour étudiants au 758-0551.

Drummondville
Importante opération de burinage

Drummondville (GP) - Une importante opération de burinage des véhi-
cules vient d'être lancée à Drummondville dans le but de contrerles vols de
voitures, qui connaît une hausse impressionnante de près de 20 pour cent
cette année.

Lancée parle Service de sécurité publique de Drummondville en colla-
boration avec Pepin Assurance et la compagnie Union Canadienne, la cam-
pagne vise à burinerles vitres de 2000véhicules d’ici la mi-octobre,à l’occa-
sion de quatre fins de semaine intensives de burinage qui se tiendront dans
le stationnement du Centre sportif Marcel-Dionne de Drummondville.

La première session est annoncée pourles 17 et 18 juin, suivie de celles
des 12 et 13 août, des 16 et 17 septembre et des 14 et 15 octobre.

En 1994, rappelle le directeur de police Marcel Lefebvre,la ville a con-
nu 617 vols ou tentatives de vols, dont 307 contre des autos, 213 contre des
camions. 70 contre des motoset 27 contre d'autres genres de véhicules.  

Pour le traitement des eaux usées à Drummondville

Une usine digne des métropoles
 

Gérald PRINCE Drummondville
 

la construction de l'importante
usine de traitement des eaux

usées de Drummondville. Saint-
Charles et Saint-Nicéphore. profite
d’une nouveauté, qui serait une pre-
mière au Québecet peut-être même
au pays: le fond de deux des huit
bassins d'épuration est recouvert
d'une membrane fabriquée par So-
prema de Drummondville.

«ll s’agit 1a d'une nouveauté im-
portante. qui pourrait se répéter
dans les autres projets semblables».
confie Jean Beauchesne, gérant du
projet. Des porte-parole de Sopré-
ma, une usine du parc industriel, ex-
pliquent que la membrane est dépo-
sée dans le fond et sur les talus de
deux des huit bassins d’épuration et
scellée par un appareil chauffant.
Elle est ensuite testée pour s'assurer
quaucun trou. ni méme une fissure
e la taille d'une pointe d’aiguille ne

s'y trouve, de façon à assurer une
étanchéité à toute épreuve à ces
deux bassins.

Les autres bassins sont enduits
de bentonite, un matériau qui gonfle
sous l’humidité. pour assurer leur
étanchéité.

E ntreprise depuis l'hiver dernier.

Projet de 40 millions $
La construction a commencé en

janvier et se poursuit jusque tard cet
automme. alors que seront
construits et installés les édifices et
appareils pour le fonctionnement de
l’usine d’épuration.

Tout ce projet. qui est réalisé au
coût de 40 millions $. pourra desser-
vir, lorsque complété. 175 000 per-
sonnes, soit beaucoup plus que les
58 000 personnes qui constituent
toute la population du grand Drum-
mondville. Le site, visité hier par les
élus municipaux et par des respon-
sables du projet. fait preuve de gi-
gantisme: l’usine est installée dans
l’ex-Grantham, sur le Chemin du
Diable, en direction du Chemin du
Golf et couvre six millions de pieds
carrés de superficie, soit l’équivalent
de 103 terrains de football. La capa-
cité des bassins équivaut à 675 mil-
lions de gallons d’eau, soit 60 000
piscines de 24 pieds de diamètre.

Dirigées par un complexe réseau
d'égouts, les eaux usées franchiront
les huit bassins, de type d’étangs aé-
rés, en 40 jours et, une fois épurées.
seront rejetées dans la rivière Saint-
François en aval de Drummondville.
Si la capacité totale de l’usine estsi
élevée, c’est qu’elle doit traiter les
eaux usées de plusieurs dizaines
d'industries, qui contribuent à 46
our cent de la charge totale des re-

jets. D'ailleurs. les industries sont
mises à contribution pour un mon-
tant approximatif de deux millions $
pour les coûts de construction des
ouvrages reliés au traitement des
eaux, soit le poste de pompage ré-
gionalet l'usine elle-même.

Opérationnel dans un an
La mise en opération de cette

vaste usine est prévue pour le mois
de juin 1996. Outre l’usine elle-mê-
me, des travaux aussi importants, es-
timés a 35 millions $. sont en cours
dans la ville et les localités de ban-
lieue. pour les conduites, les postes
de pompage.etc.
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Photo La Tribune par Gerald Prince

L'assainissement des eaux dons Drummond profite d’un nouveauprojet: le fond des bassins est enduit d’une membrane étan-

che fabriquée par Sopréma de Drummondville, commele constatentles élus municipaux qui ont visité le site hier, dontle
mairesse Francine Ruest-Jutras.

En projet depuis 1984. cette im-
posante usine aura, avec les travaux
d'infrastructure des villes. coûté 74
millions $. dont 61 millions $ prove-
nant du programme d'’assainisse-
ment des eaux du gouvernement du

 

   

 

 
Gilles Boily

Directeur
des ventes

* 65% sur 48 mois, valide
jusqu'au 30 juin 1906

Québec et le reste, 13.3 millions $.
des villes participantes. dont 11.2
millions $ pour Drummondville.

Toutle projet, se plaît-on à dire,
est une réalisation drummondvilloi-
se: la gérance est confiée au groupe-

OYOTA MAGOG

SI VOUSACHETEZ UNE TOYOTA
SANS COMPARER CHEZNOUS
AVANT, VOUS AUREZ SÛREMENT

PAYÉ TROP CHER
À un taux d'intérêt aussi bas tout le
monde de

    
en Toyota

Mario Marcotte Chrystian Longpré

conseil d'ingénierie Robert Ma-
louin. assisté du Groupe HBA com-
me consultant, des Laboratoires
Shermontet de l'entrepreneur géné-
ral Guilbeault Construction.

os

    
Denis Carrier

Directeur Représentant eprésentant
commercial
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Référendum en août sur le zonage au lac Brompton
[J 38 personnesontsigné le registre alors que 21 signatures étaient nécessaires
 

Sherbrooke
 

François GOUGEON

e conseil municipal de la nou-
L velle municipalité de Racine a

fixé au dimanche 6 août la te-
nuc du référendum portant sur la
modification au zonage dans le sec-
teur du lac Brompton.

Cet amendement, qui consiste à
créer une zone mixte à mêmela zo-
ne résidentielle R4-10 afin de pré-
voir l’aménagement d’une caserne
d’incendies et éventuellement
d'équipementsdeloisirs, ne fait pas
nécessairement l'unanimité dans le
secteur.

Surprise

C’est qu’à la surprise du conseil
municipal, lors de la récente séance
de consultation sur le projet, 38
personnes ont signé le registre exi-
geant la tenue d’un référendum ou
le retrait pur et simple de l’amende-

ment au zonage. Au total, 21 signa-
tures étaient requises à même le
secteur des chemins Larochelle et
Des Baies qui compte environ 150
personnes.

Un porte-parole des citoyens,
Robert Dion, dit craindre un cham-
bardement de leurs habitudesde vie
de villégiature. I! a mentionné que
l’espace environnant le lac
Brompton est conforme au règle-
ment du plan d’urbanisme, pour
une zone résidentielle et «cela doit
le rester».

Crainte d’un précédent

M. Dion fait aussi valoir que
commele contour du lac est présen-
tement sousla juridiction de quatre
municipalités (Racine, Saint-Denis-
de-Brompton, Canton d’Orford et
Saint-Élie-d'Orford) de trois MRC
différentes, la vigilance s’impose de

la part des riverains. «Toute brèche
effectuée par une municipalité pour
modifier le zonage peut provoquer

des conséquences désastreuses, à
moyen ou à long terme. De telles
orientations (changement de zona-
ge) pour des considérations d'’inté-
rêt présumément local pourraient
être suivies par les autres municipa-
lités avoisinant le lac Brompton; ce
qui risquerait d'être catastrophi-
que», soumet encore M. Dion.

Binette nie

Du côté de la municipalité, le

conseiller Jean-Claude Binette a nié
ces risques. «Le changement au zo-
nage aura très peu d’effet car outre
la caserne d’incendies, seulement
un terrain permettrait l’aménage-
ment d’un commerce de service pu-
blic. Et on a l’assurance par unelet-
tre que le propriétaire de ce terrain
ne le vendrait pas pour cela mais
seulement pour desfins résidentiel-
les», a émis M. Binette, tout en rap-
pelant que le projet d’amendement
au zonage a été mis de l’avant à la
demande de citoyens dont le terri-
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Du 29 juin a
à la page municipale de Magog

Pourparticiper, faites parvenir le coupon ci-dessous avant le mercredi 21 juin à 16 h 30.
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| LaTribune — Super Écran

Sherbrooke (Québec)

 

LaTribune
invite 50 familles
Dansle cadre du centenaire du cinéma,

LaTribune invite 50 familles

(4 personnes) à visiter le
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Studio Super Ecran, un im-
mense parc thématique
sur le cinéma. La confi-
guration du site s’inspi-
re des studios d’Holly-
wood, c’est-à-dire un

& immense complexe
comprenant de

à multiples activi-
& tés. Un tour

d’un studio de
cinéma, ici-

à même à
ky Magog.
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toire est visé par un projet d’an-
nexion à Saint-Denis-de-Brompton.

D'autre part, il est prévu la se-
maine prochaine une rencontre en-

tre les autorités des deux municipa-
lités pour discuter d’une foule de
dossiers intermunicipaux, incluant
l’organisation en commun d’un ser-

vice de protection contre les incen-

dies dans ce secteur du lac
Brompton.

 

  lette
Plusieurs enfants se sont déplacés au centre communautaire de Cookshire pourla journée de sensibi
clette organisée par le dépanneurEsso Bonisoir de Cookshire. On reconnaîtsur la photo Claude Chabot, propriéiaire
de la boutique de bicyclettes du même nom,le Tigre Esso, Laval Charest de la Sûreté du Québec, Yves Martel, proprié-
taire du Esso Bonisoir, ainsi que plusieurs enfants.

 
   Photo La Tribune, fo Martyne Gendreau

isation a bicy-  
 

Plan d'action pour réorganiser
les activités à La Sapinière
 

East Angus
 

Martyne GENDREAU

n plan d'action préliminaire
sera déposé au Conseil des
commissaires de la Commis-

sion scolaire La Sapinière "d’East
Angus, le 27 juin prochain, concer-
nant la réorganisation des activités
en fonction de la récente analyse ef-
fectuée par une firme montréalaise.

Plus de 80 personnes ont assisté
au dépôt officiel devant les commis-
saires du rapport d’analyse réalisé
par la firme C.F.C. de Montréal.
C’est à la suite d’un mandat accordé
par le Conseil des commissaires, au
mois d’avril dernier que cette étude,
demandée par des groupes d’ensei-
gnants et des groupes de parents de
la Commission scolaire, a été réali-
sée.

Le rapport donne un avis général
pour la Commission scolaire et un
avis spécifique sur chacune des uni-
tés administratives, principalement
sur le climat de travail existant, sur
la qualité des relations qui existent,
sur la place accordée aux organismes
de consultation et sur l’environne-
mentetles services éducatifs.

Le directeur général de la com-
mission scolaire, Roger Desbiens, a
maintenant la responsabilité de for-
muler les pistes de travail pour la mi-
se en oeuvre des recommandations
de la firme. D’après M. Desbiens, la
possibilité de revoir la firme de con-

sultants dans les écoles n'est pas
écartée. «Après avoir investi une im-
portante somme dans cette étude,il
est important de continuer les dé-
marches jusqu’au bout. C’est pour-
quoij'ai offert aux directions d’école
la possibilité de pouvoir faire revenir
la firme pour qu’elle puisse donner
des explications supplémentaires sur
le rapport.»

Plus de 92 pour cent des ques-
tionnaires, dont plusieurs avaient été
enrichis par des commentaires, ont
été retournés aux consultants. «Le
pourcentage de répondantest excep-
tionnel. Cela témoigne la volonté
d’améliorer les choses des gens. De
plus, la collaboration des gens que
nous avons dû côtoyer a été excel-
lente», a affirmé Yves Pominville,
consultant pour le groupe C.F.C..

Recommandations
Les recommandations contenues

dans le rapport concernant la com-

mission scolaire dans son ensemble
suggèrent principalement de pour-
suivre le développement d’un projet
éducatif et la mise en place d'un mo-
de de supervision ayant un cadre
standardisé entre le directeur géné-
ral et les différentes directions des
unités administratives de la Commis-
sion scolaire.
De plus, les besoins en soutien

psychologique et professionnel du
personnel enseignant devraient être
évalué et un projet d'amélioration
du soutien requis devrait être élabo-
ré.

Finalement, des systèmes de ges-
tion intégrés concernant les diffé-
rents phénomènes ayant des impacts
sur le fonctionnement des écoles,
tels que le décrochage, la drogue, la
violence et le suicide, doivent aussi
être mis de l’avant..

Ces recommandations ont été ac-
cueillies sans surprise par le direc-
teur général de la commission.

Deux fermes et un restaurant
de la région mis à l'amende
 

Sherbrooke
 

es amendes totalisant 6550 $
ont été imposées à 22 contre-
venants, entre le 21 mars et leD
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27 avril, en vertu de la Loi sur les

produits agricoles, les produits ma-
rins et les aliments de même qu’en
vertu de la Loi sur les produits lai-
tiers et leurs succédanés.

Parmi les contrevenants, on en
retrouve deux en Estrie et un dans
les Bois-Francs,
À la ferme laitière de Rosaire

Drapeau, route 263, à Lambton, les
experts ont décelé un nombre trop
élevé de cellules somatiques (leuco-
cytes et cellules épithéliales) ce qui
révèle un problème de stress chez la
vache ou d'infection du pis de celle-
ci.

Cette infraction a entraîné une
amende de 175 $.
Du côté de Weedon, à la ferme

laitière de Bertrand Turcotte, dans
le rang 4, la présence de poules à
l’intérieur de la vacherie, d’où le ris-

que de transmission de maladies in-
fectieuses au troupeau laitier et au
lait, s’est soldée par une amende de
175$.
Le restaurant «Le Muffin Plus»,

boulevard Jutras Est, à Arthabaska,

a été condamné à 325 $ d’amende
pour avoir détenu des produits pé-
rissables, vendus chauds, sans les
garder à une température d’au
moins 60 degrés Celsius jusqu’à leur
livraison.

Poursuites
Les poursuites contre les contre-

venants ont été intentées par le mi-
nistère de l'Agriculture, des Pêche-
ries et de l’Alimentation du
Québec.
«Rappelons que ces actions

s'inscrivent dans le contexte des
priorités du ministère visant à offrir
aux consommatrices et aux consom-
mateurs des produits bioalimentai-
res de qualité» souligne-t-on dans
un communiqué du MAPAQ.
 

     
    

Pour le plaisir
de réver

Vacances,Voyages
À LIRE SAMEDI  
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Président d'honneurde la 17e édi-
tion du tournoi de golf de l'APCHQ,
JEAN-MARIE BERGERON, de JM
Distribution, était tellement nerveux
qu’à un certain moment son équipe-
ment de golf était tout à l'envers. La
«mitaine» protégeant habituellement-
le bois 1 était sur la tête du bois 5 et
cette dernière sur le bois 1.

-0-

__, Est-ce vrai que CHRISTIAN CÔ-
TÉ, de RCMP,a décidé qu'à partir du
4e trou il allait se contenter de trans-
porter avec lui seulement son putter ?
Voilà du moins la question que se sont

posés le groupe de six joueurs suivant
Christian sur le terrain en retrouvant
son sac de golf au beau milieu de l’al-
lée...

-0-

RENALD FAUTEUX, le président
de l’'APCHOQ, aurait-il l'intention de
faire une carrière comme scaphan-
drier ? Il a été vu en maintes occasions
près des lacs à Venise.

Me LUC BORDUAS, vice-prési-
dent de la Chambre de commerce de
Sherbrooke, aurait utilisé à plusieurs
reprises la règle du «mulligan» au
cours de sa ronde de golf... Est-ce que
le maire FRANCIS GAGNON, de
Fleurimont, a peur du premier neuf
trous du parcours Bleu de Venise? Il
faudralui poserla question, mais l'ami
Francis a rattrapé son groupe au IVe
trou...

-0-

DANIEL LAVOIE, le «DG» de
l'APCHQ, aurait l’intention de se
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Jean-Marie

Bergeron, de
JM Bergeron
Distribution et
président
d'honneur du
17e tournoi de
l'APCHQ, se

prépare à la
réalisation d’un
coup roulé en
compagnie de
Renald Fau-
teux, président
de l'APCHQ et
Gérald Bru-
neau, directeur
de la SCHL.  
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HOROSCOPE
(Capricorne) du 22 déc. au 20janv.

La journée est bien choisie pour un court voyage.
D'affaire ou d'agrément. Dominez soigneusement
vos émotions. Vous le rationaliste, vous pourriez 6-
tre tenté par des expériences occuites.

Urricau du 21 janv. au 19 fév.

Préparez dès aujourd'hui un rendez-vous d'affai-
res prévu pour demain. Votre avenir professionnel
en dépend peut-être. Prenez des risques calculés.
Libérez-vous de vos dettes.

du 20 fév. au 20 mars

OLLLOR
Entourez-vous de personnes optimistes et en-

jouées. Elles vous dérideront. Vous ie savez bien,
le rire est une excellente thérapeutique. Splendide
‘’inspiration‘’. Surtout en matière d'argent. Suivez
cette intuition. Cela peut être payant.

elier du 21 mars su 20 avril

Ne revenez pas sur une décision. Abordez l'ave-
nir avec confiance. Distrayez-vous en soirée. Gran-
de indépendance d'esprit. Cette attitude ne facilite
pas vos relations avec votre entourage. Laissez-
vous aller à la générosité du coeur.

aureau du 21 avril au 20 mar

Vous 8tes soutenu par de puissants appuis. Alors
allez de l'avant. Rien ne doit vous arrêter. Atten-
tion aux opérations hasardeuses. Si vous êtes char-
gé de gérer les intérêts financiers, ne tentez rien
d'audacieux aujourd'hui.

Gemeaux du 21 mai au 21 juin

Vous avez l'impression d'évoluer sur des sables
mouvants. Rien n'est stable, rien n'est solide. Pre-
nez votre mal en patience. La situation se ‘’déblo-
quera’’. Surtout sur le plan financier. Solutions
constructives en famille.

ances
Contretemps? Ralentissement? Rien de grave.

Laissez faire le temps. Mettez la dernière touche à
un projet qui vous tient à coeur. Harmonie parfaite
en famille. Défendez farouchement la tranquillité
de votre foyer.

Lion
La Pleine Lune du 22 juin vous stimulers. Ayez

confiance, votre avenir professionnel va bon train!
Votre partenaire saura vous manifester sa tendres-
se. Cette chaude affection vous procurera un grand
réconfort moral. Vivez dans le présent.
CVeenge du 24 août au 22 sept.

Saturne vous fait voir tout en noir. Vous n'avez
pourtant aucune raison d'être pessimiste. Ne vous
laissez pas porter par vos sentiments. Période
constructive. Petit à petit, vous donnerez une base
plus solide à votre activité professionnelle.
Balance) du 23 æpt. au 23 oct.

Votre entourage fait tout ce qu'il peut pour vous
faire plaisir. Ne refusez pas un amour qui vous
tend les bras. Echanges d'idées positifs. Vous vous
sentez peut-être prisonnier d’une promesses Impru-
dente. Dissipez ce malentendu.

( Scorpion ) du 24 oct. au 22 nov.

Prouvez que vous êtes de bonne foi. Vous êtes en
position de force. Pourquoi ne pas en profiter? 8I
vous avez besoin d'être épeulé, vos amis sont prêts
à vous donner ‘’un coup de main’.

(Segitlaire) du 23 nov. eu 21 déc.

Vous attendez quelque chose. Le dénouement
d'une situation qui ne dépend pas de vous. Ne
chorohez pas à forcer les circonstances. Prenez le
temps de vous détendre.

du 22 juin au 22 juillet

du 23 juillet au 23 août  
 

La Tribune vous offre une
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Christian Côté de RCMP nettoyant sa
balle.
payer unevisite dans le champ de pra-
tique avant longtemps. On raconte
que sa «p'tite slice» se rapproche de
plus en plus d’un bananier..

-0-

CLAUDE BLANCHETTE, un re-
traité de la compagnie Shell, parvenait
à défendre son titre au tournoi annuel
Caritas sur les allées de Milby avec
une carte de moins 8, maisil doit dire
un gros merci à ANDRE PARADIS et
MARCEL DROUIN, deux membres
de l'équipe Shell.

Le retraité BOB FORTIERest en-
nuyé par un malaise au dos... et ceci
expliquerait en partic la défaite de son
équipe. Bob jouait en compagnie de
DOMINIQUE POULIN et BEN LA-
PIERRE de Windsor. Ce trio a
«échappé»l’équipe championnesurle
second neuf de Milby...

-0:

Pas de doublé pour les frères Du-
bé, soit GILLES, LORENZO et AL-
PHONSE. Au contraire, cette équipe
avec une carte de moins 2 devait per-
dre aux mains de MADO GRONDIN,
JEAN-CLAUDE ELLYSON et

yg

 

UNL]

 

CLAUDE «Mutt» DUSSAULT. «JC»
Ellyson, pour un,s'est présenté a Mil-
by avec un putter trés chaud!

-0-

Si MICHEL PÉPIN, de Starcraft.
affichait un peu plus de concentration.
peut-être bien que son équipe aurait
la chance de graver son nom sur des
trophées. À Caritas, le trio de GINET-
TE HALLÉE - MICHEL PÉPIN -
GUY FAUCHER terminait à un coup
des champions...

-0-

Un p'tit coup de chapeau à Jean-
François DUPLESSIS, Yvan COU-
TURE et Jean-Jacques ROUSSEAU
de La Tribune pour une carte de
moins 7 et une seconde place au tour-
noi Caritas...

. -0-
HUGUES CHAMPAGNE, de la

firme Maurice & Claude, est demeuré
tout seul au chalet de Milby, alors que
ses partenaires étaient au 12¢ trou...
Le trio réunissant JACQUES COL-
LINS, le «DG» de DJL. ainsi que
PIERRETTE O’BREADY et son fils
MARC a remis une carte de 73, soit la
normale...

-0-

Est-ce vrai que JEAN-FRANÇOIS
DUPLESSIS,représentant publicitai-
re à La Tribune, s’est permis de «dor-
mir» sur un certain nombre de trous?
«JF» vous répondra qu’en bon prince
il a prêté sa casquette à un plus vieux
que lui... et du méme coup subissait
les foudres du soleil...

-0-

YVAN «putter» COUTURE a
bouclé la journée avec un coup roulé
de 30 pieds pour un oiselet et permet-
tant à’son équipe de boucler la jour-
née avec un moins 7. JACQUES
BLANCHARD a frappé au 4e trou un
coup digne de mention. JEAN-JAC-
QUES ROUSSEAUen a profité pour
se permettre une réflexion.

-0-

ROGER HÉROUX,de Sports Ex-
pert, s'en promet pour le tournoi de
golf du Carrefour de I'Estrie qui a lieu
aujourd’hui au Mont Orford. On ra-
conte qu'il ne refuse aucun pari...

A

 

2839 REMISES!
PIERRE GRENIER, le président

du super tournoi de pêche de Lac-Mé-
gantic, n’était pas peu fier de la colla-
boration exemplaire des amateurs qui
étuient invités à retourner leurs prises
dans leur élément naturel. Au total,
2839 remises à l'eau ont été effectuées
pendant l'événement. ce qui fait de
l'événement de Lac-Mégantic le plus
important tournoi de pêche à la truite
au Québec, axé sur la remise à l’eau
des captures...

ne

Selon PIERRE GRENIER, qui est
également président de l'Association
de chasse et pêche de Lac-Mégantic, la
remise à l'eau des truites assure aux
amateurs, année après année, de meil-
leurs résultats de péche. «A Lac-Mé-
gantic, notre tournoi est véritablement
tourné vers la conservation de la res-
source. On n'a pas eu de difficulté à
convaincre les amateurs de retrouner
leurs captures à l’eau. C'est une nou-
velle mentalité qui est profitable pour
tout le monde.»...

-0-

De façon à encourager la remise à
l'eau, un prix d'envergure, d’une valeur
de 17 000 $ (chaloupe Quick Silver de
16,5 pieds, moteur Mariner de 50 for-
ces et une remorque), était attribué
parmitous les amateurs qui avaient re-
mis leurs prises à l’eau. L’heureux ga-
gnant: BERNARD LACASSE, de Lac-
Mégantic...

‘ -0-

I! fallait voir I'ami PIERRE BE-
DARD. distributeur Labatt pour Lac-
Mégantic et Thetford Mines, s’atta-
quer aux truites. Il adopte une appro-
che fracassante qui consiste à littérale-
ment lancer dans les eaux du lac
Mégantic une section de sa canne à
pêche. La technique. pastrès élégante,
connaît tout de même un certain suc-
cés... et fait se tordre de rire CLAUDE
BEAUDOIN, capitaine du ponton ar-
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borant la banniére Labatt...
-0-

Commissaire touristique à la Corpo-
ration de développement touristique
de la région de Mégantic (Tourem),
NIL LONGPRE ne cesse jamais de
vanter les mérites de cette région. Au
point de se priver de prendre du pois-
son. Incidemment. la technique de pé-
che utilisée donne peut-étre de bons
résultats dans les livres spécialisés en
matière de pêche. Mais sur le lac, c'est
autre chose...

-(-

On ne pourra jamais dire du maire
de Lac-Mégantic, JACQUES LE-
BLANC, que ses propos ont dépassé sa
pensée. Même devant des amateurs de
pêche, le maire tire de sa poche le pe-
tit discours qu'il doit prononcer. On
est jamais trop prudent, se dit sans
doute le maire de Lac-Mégantic….

-()-

Quiconque se rend à LAC-MÉGAN-
TIC pour participer au super tournoi
de pêche, qui en était cette année à sa
sixième édition, est assuré d'être ac-
cueilli comme un roi. À ce chapitre, les
gens de Lac-Mégantic n’ont pas de le-
çon à recevoir de personne. Il savent
accueillir les visiteurs.

-0-

Le complexe BAIE DES SABLES
est véritablement un petit bijou. Un
petit bijou que les gens de la région
ont su préserver et dont peuvent
s'enorgueillir les autorités municipales.

 

couverture dominante du marché Estrien en plus d’un public fidèle et assidu.
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7 lettres: à chacun ses opinions 559
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accede entente pays

amendement errer peser

appui porte
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biens possible
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BRACSOIR
Bâbord, tribord, sécurité d’abord
Amateurs de sports nautiques, saviez-vous que dans Je ne soudé TRES

|
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75% des noyades en embarcation, il n’y avait pas de Lës Piéos ! \prôLE.

|

[BouGE_

>

LAVorsuse

vêtementdeflottaison à bord de I'embarcation? ] \ ARRWVEE !

Voila pourquoi on vous rappelle de porter votre véte- ; 2

ment de flottaison individuel ou votre gilet de sauve- ;
tage. C'est la pièce d'équipementla plus importante à i
utiliser lors d’une randonnéesur les lacs et sur les ri-
vières. Il doit y en avoir une par personne à bord. {|

Choisissez votre vêtement de flottaison en fonction i

de votre poids et de votre grandeur. ° verser

La Croix-Rouge à votre service - (819) 562-7733
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HEVROLET GEO Gec OLDSMOBILE CADILLAC LTEE

CAMARO 1995
3.4 litres, moteur VB

transport en sus, preparation incluse

CUTLASS SUPREME

Moteur V6, 165 chevaux
Transmission automatique
Verrouillage électrique des
portières
Régulateur de vitesse
Chauffe-moteur Sac gonflable
Climatiseur Volatn inclinable
Freins ABS Phares anti-brouillard ©

ws! transport en sus,tp
preparation incluse

_LUMINA VAN
Panneaux polymere
Freins ABS
Sacs gonflables
Bas millage

Moteur V-6
Radiocassette
Chauffe-moteur

transport en sus, préparation incluse

GEO METRO
3 PORTES Boîte manuelle à 5 rap-

ports avec surmultipliée
2 sacs gonflables
Championne d'économie
d'essence (5,41/100 km
en ville)
Poutrelles de protection
latérales

59S...
48 mois

CORSICA
Boite automatique
Climatiseur
Freins antiblocage

Sac gonflable
Radiocassette AM/FM stéréo

 
CHEVROLET

OLDSMOBILE CADILLAC LTÉE

  

* Moteur 2.2 L
* Freins antiblocage

* Roues 15 pouces

« Radio AM-FM
e Pare-chocs arrière

Aucun comptant ni dépôt
Préparation et transport inclusTransport en sus | |

P sur bail de 48 moispréparation incluse

CAVALIER
4 PORTES

Moteur 2,2 litres
Boîte manuelle à 5 rapports
avec surmultipliée
Direction assistée à crémailLère
Sac gonflable côté conducteur
et passager
Siège arrière rabattable

Protection cohtre l'épuisement
de la batterie
Echappemerit en acier inoxyda-
ble
Avertisseur d’oubli des phares
Chauffe-moteur
Pneus radiaux toutes saisons

 

transport en sus, préparation incluse

GEO
TRACKER-
CONVERTIBLE  

» Roues motrices
» Moteur4 cylindres 1,3litre

* Boîte manuelle 5 vitesses
* Freins antiblocage aux roues
arrière

transport en sus, préparation Incluse

GEOMETRO BERLINE
4 portes

* Moteur4 cyl., 1,3 litre
* Boîte automatique
* Suspension indépendate

aux quatre roues

* Siège arrière rabattable

* Freins ABS
* Aileron arrière
* Finition luxueuse

* Radiocassette

* Coussin gonflable
* Portières électriques
» Chauffe-moteur
* Transmission manuelle

S vitesses

* Bas millage

RSSLT
-Reconnaissance 8
A1995 a 
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Chez novs

L'animation est assurée cet été au Parc des Voltigeurs de Drummondville

 

Gérald PRINCE Drummondville
 

a quelques années, le Parc des
Voltigeurs, de Saint-Charles

de Drummond, végète et se cherche
une nouvelle vocation.

D epuis qu'il a été démantelé,il y

«Cette année, plus que jamais,il
sera revitalisé par du théâtre d’été et
par le Musée de la cuisine», confie
le principal gestionnaire du Parc,
Georges Lalande, président de la
Société des établissements de plein
air du Québec (SEPAQ), qui souli-
gne du mêmecoup queces deux ini-
tiatives émanent de la région même
où est implanté le parc.

En effet, une nouvelle compa-

gnie théâtrale, le Théâtrium, présen-
tera une pièce estivale dans la salle
communautaire de 80 places du
Camping des Voltigeurs, chemin
Montplaisir. La troupe produira
L'Illustre théâtre, une comédie de
Marie-Louise Nadeau de Victoria-
ville, qui a obtenu un succès éclatant
l’an dernier en Abitibi et qui a été
mise en nomination au Gala des
Masques commeétantl’une des plus
originales pièces en son genre. Il
s'agit d’une troupe de théâtre qui
doit jouer dans un festival régional,
mais qui, au dernier moment, se re-
trouve décimée parce que le décor
et quelques comédiens sont retenus
par un accident à plusieurs kilomè-
tres de là. Les trois comédiens, qui
sont déjà arrivés sur place, doivent
alors se débrouiller avec les moyens

Frontenacfait un blitz
pour enfin trouver un
logis aux handicapés
 

Nolson FECTEAU Thetford Mines
 

représentants de la Régie ré-
gionale, de la Société d’habita-

tion du Québec, du Sanatorium Bé-
gin, du Centre Victor-Cloutier et de
la Fondation hébergement handica-
pé Frontenac a permis de soulever
d’autres avenues qui pourraient
s'avérer intéressantes pour la survie
de l’organisme menacé d’être jeté à
la rue.

Les propositions envisagées s’ar-
ticuleraient autour du programme
Achat-Rénovation de la Société
d’habitation du Québec dontla con-
tribution pourrait atteindre 45 % de
la somme de 630 000 $ alors que le
milieu serait invité à contribuer
pourle tiers du montant résiduel.

Une autre hypothèse de travail
faisait état d’une contribution gou-
vernementale immédiate de 300 000
$ à laquelle s’ajouterait les 253 000 $
disponibles de la FHHF et 75 000 $
provenant du Centre Victor-Clou-

U ne rencontre regroupant des

tier et représentant la contribution
de cet organisme pourla réalisation
dans le même édifice de son centre
de jour.

Enfin, une troisième solution
pourrait résider dans un prêt global
de 2 M $ de la SHQ à un taux préfé-
rentiel de 2 % .

Le président de Fondation hé-
bergement handicapé Frontenac, M.
Louis-Philippe Boucher, a précisé
ue ces avenues qu’il a qualifiées
‘intéressantes seraient étudiées cet-

te semaine.
Pour la FHHF, le temps presse.

Pour se conformer aux exigences de
la Régie du bâtiment qui considère
le 45 Notre-Dame sud comme un
édifice public, la FHHQ devra en-
treprendre des travaux de l’ordre de
2 M d'icile 25 juillet prochain sous
peine d'expulsion des 14 usagers qui
y logent. Cette somme comprend
l’acquisition de l’édifice d’une valeur
de 800 000 $ au prix de 225 000 $
consenti par les Soeurs de la Charité
auquelil appartient.

Pour la FHHF, le manque à ga-
gner se chiffre à 700 000 .

26 élèves de Windsor refont
«L'Histoire de la musique»
 

Bobby Mercier Windsor

ingt-six élèves de 5e et 6e an-
née de l’école St-Gabriel de
Windsor ont vécu une belle ex-

périence au cours des derniers jours,
alors qu’ils offert trois représenta-
tions d’une comédie musicale dont
le thèmeétait: l’ “Histoire de la mu-
sique”.

Lors de la dernière représen-
taion de ce spectacle jeudi soir der-
nier, qui était destinée au grand pu-
blic, plus de 150 personnes se sont
réunies dans le gymnase de cette
école primaire pourassister à cette
comédie musicale, qui a grandement
appréciée de tous. |

Cette comédie musicale, qui por-
tait sur l’évolution de la musique de-

 

puis la préhistoire, a été mis sur pied
en février dernier par le professeur
en musique de cette école, Pascal
Desruisseaux. J'ai demandé à mes
élèves ce qu'ils voulaient faire com-
me spectacle. Ils ont répondu qu’ils
voulaient que ce soit drôle et qu’il y
ait des sketches. Bref les jeunes vou-
laient faire une comédie musicale».

Pour sa part, le dirccteur de
l’école St-Gabriel, M. Michel Larou-
che s'est dit très heureux de cette
comédie musicale. «Cette activité
parascolaire est un succès et surtout
très enrichissante pour les jeunes
élèves qui y ont participé. De plus,
bien que je ne serai plus directeur à
cette école l’an prochain,je souhaite
et je recommande fortement que
cette activité devienne un événe-
ment annuel».

Service Travail Jeunesse obtient
la note de 75 %pour ses 10 ans
 

Gilles BESMARGIAN Victoriaville
 

vice Travail Jeunesse (STI) il y
a 10 ans, 660 jeunes âgés de 18

à 30 ans des Municipalités régiona-
les de comté (MRC) d’Arthabaska
et de l’Érable ont profité des servi-
ces de l'organisme dont la mission
est de les aider à se tailler une place
sur le marché dutravail.

Les jeunes qui se sont inscrits au
programme avaient en moyenne 20
ans, un secondaire II et fait des ten-
tatives pour décrocher un emploi.
Grâce à de nombreuses activités
(journées d'observation, plateaux de
travail, visites d’entreprises et con-
tacts avec des employeurs) les jeu-
nes abordent concrètementles réali-
tés du monde du travail.

D epuis la mise en place de Ser-

Pourleur part, selon la directrice
de STJ, Josée L'Heureux, les em-
ployeurs pour leur part sont davan-
tage sensibilisés au vécu des jeunes.
En 1994, par exemple, environ 200
employeurs se sont impliqués au
service.

Au fil des années, malgré les dif-
ficultés économiques et les change-
ments du marché du travail, plus de
75 pourcent des participants ont in-
tégré le marché du travail ou effec-
tué un retour aux études. En ce
sens, l’équipe de STI dit: mission ac-
complie.

Cette année, le service offert a
62 jeunes grâce à une aide financiè-
re de 425 000 $ de Développement
Ressources Humaines Canada, les
jeunes vivront un programme de 11
semaines et bénéficieront d’un suivi
de trois ans.

 
 

À ne pas manquer demain

dans LaTribune

un portrait de

Laboratoire Dentaire

Richard Desjardins Inc.
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La Tribune, Sh brooks, merred: 14 jain 1995

du bord pour présenter un spectacle
quise tienne de façon à ne pas déce-
voir le public. Cette pièce, qualifiée
de «comédie r'afraîchissante» est in-
lerprétée par Philippe Lambert, Ste-
ve Laplante er. Josée Rivard, trois fi-
nissants en théâtre à Montréal, dans
une mise en ;scène de Charles Gau-
dreau de Dru mmondville.

Par la méme occasion, la pièce
est agrémentée d’un forfait, pour
ceux qui le, désirent, comprenant
une visite et un repas au tout nou-
veau Musée de la cuisine qui loge
dans le Manoir Trent dans le même
parc des Vciltigeurs et qui offre des
informations sur l’histoire de la cui-

Photc: Lo Tribune par Gérald Prince

Plus que jamais le Parc des Voltigeurs
sera revitalisé cet été par les activités
du musée de: la Cuisine et d'un théâ-
tre d'été, comme le confirment Jean-
Claude Boisclair du musée installé au
Manoir Trent, Philippe Lambert, Char-
les Gaudreau, Josée Rivard et Steve
Loplante de la compagnie du Théâ-
trium qui se produiront au Camping
des Voltigeurs.
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usée de la cuisine
sine d'ici et d’ailleurs, en plus de
présenter de nombreux éléments
d’expositions.
La troupe prévoit tenir environ 31

représentations, avec une dizaine de
supplémentaires, entre le 21 juin et
le 12 août, si¢lon la demande.

Huit eraplois sont créés qui
s'ajoutent À ceux qui sont déjà exis-
tants, trois permanents et |? occa-
sionnels, au Camping et au Manoir.
Pour M. Lalande, ces initiatives

sont les bienvenues à la SEPAO,
puisqu'e-lles rmettent au milieu de
aire valoir l’un des plus beaux et
des plus accessibles endroits du
Québec. De plus, cela permet au
Parc, qui en a bien besoin, de viser
l’alito-financement d'ici trois ans,
d’auxant plus que le mouvement
provient, non pas des autorités du
JEPAQ ou du gouvernement, mais

d'u milieu même où se dresse le
parc.

; C’est ainsi que le conseil munici-
ral de Saint-Charles de Drummond,
sid par le maire Bernard Bou-
reau, salue avec joie ce projet et

‘vote 1000 $ en subventions à la trou-
- pe de théâtre.

Y 18 JUIN  
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Traitementdes boues d'épuration

Chez nous

Lac-Mégantic pourrait recourir au compostage
 

toujours près de vous 
 

 
 

CL.SC DU
VAIL SJAINT-FRANÇOIS
110, ru: Barlow. Richmond
826- 3781

CLS3C GASTON-LESSARD
1200 , rue King Est, Sherbrooke
56063-09144

CLSC LA CHAUMIÈRE
601. boul. Simoneau, Asbestos
879-7181

CLSC ALBERT-SAMSON
328, rue St-Punl Est. Coaticook
849-7041

CLSC ALFRED-DESROCHERS
1750, rue Sherbrooke. Magog .
843-2572
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P155/80R13 53%

P175/80R13 64%

P185/80R13 67%

P175/70R13 64%

P185/70R13 68%

P185/75R14 73%

P195/75R14 76%

P205/75R14 81%

P185/70R14 75%

P195/70R14 79%

P205/70R14 83%

P205/71R15 84%

P215/75R15 87%

P225/71R15 91%
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CLSC «SOC»
SO, rue Camirand, Sherbrooke
565-1330

CLSC FLEUR DE LyS
460, 2 avenue, Weedon
877-3434

     

  
   

 

   

  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
   

     

 

Sylvie PION Lac-Mégantic
 

andains extérieurs pourrait étre
retenue par la municipalité de

Lac-Mégantic pourle traitement de
ses boues d’épuration.

Cette méthode recommandée
par un comité consultatif composé
de 16 représentants de la popula-
tion semble satisfaire la municipali-
té qui se penche actuellement surla
réalisation de cette recommanda-
tion.

lL: solution de compostage en

Idée du comité
Le compostage des boues est

l’idée amenée par le comité formé
entre autres des personnes oeuvrant
à l’'UPA, dans les domaines de la
santé, de l’éducation, de l’industrie

agricole et même au sein de l'asso-
ciation de protection du lac.

Ce dernier avait pour mandat,
depuis novembre dernier, d’analy-
ser des informations sur la gestion
des boues d'épuration transmises
par le groupe STOPER(Stratégies
d’optimisation d’écosystèmes régio-
naux), de l’Université de Sherbroo-

ke et finalement de transmettre ses
recommandations à la ville.

C’est à la suite du resserrement
de la réglementation qui s’est fait
au niveau de l’enfouissement que
Lac-Mégantic a décidé de faire une
analyse sur la problématique des
boues et de confier ce mandat au
comité consultatif ainsi qu'à STO-
PER.

Aussi, durant les séances d’in-
formation, les intervenants ont étu-
dié quatre alternatives avant de pro-
poser le compostage des boues au
lieu de les enfouir. «Présentement,

indique Liette Vasseur, chercheuse
responsable du projet, Lac-Mégan-
tic achemine les boues de sa station
vers le site d’enfouissement, une si-
tuation que les membres du comité
ont réprouvée. L'idée de les inciné-
rer a de mêmeété rejetée.»

Auplus vite
Le comité consultatif a recom-

mandé de composter les boues le

Le plus grand choix
de roues en alumi-
nium en Estrie  
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plus rapidement possible, tout en
effectuant des études sur la possibi-
lité d’implanter une technologie qui
assécherait ces boues résiduaires.
Cette option présente les avantages
de ne pas augmenter le volume des
boues à gérer et d’offrir un produit
attrayant, facile à entreposer et à
épandre, a argumenté le comité.

En ce quia trait au compostage,
il s’agirait d’une expérience pilote
de compostage en andains exté-
rieurs pour tester cette méthode et
aussi pour sensibiliser la population
à cette technologie. Les personnes
consultées ont suggéré pour mener
cette expérience de construire une
plate-forme, sur laquelle pourrait
éventuellements’élever un bâtiment
destiné à l’entreposage des boues
asséchées. Mme Vasseur explique
que ces recommandations indiquent
une évaluation des possibilités de
vendre le compost et les boues sè-
ches, notamment commele terreau.

Les possibilités du compostage

en andains est présentement analy-

sée parle conseil de la ville de Lac-

Mégantic. Roger Carrier, conseiller

en environnementde la municipali-

té a indiqué qu'il est fort probable

que cette option soit retenue.

«Nous sommes satisfaits de la

technique proposée par le comité.

Nous voulons que la méthode soit

rapide mais avant tout, il faut

d’abord trouver un marché pourle

compost avant de débuterles procé-

dures. Nous ne voulons pas nous re-

trouver commecertaines villes des

États-Unis qui sont aux prises avec

des quantités de compost qui ne se

vendentpas!»

La décision finale qui sera prise

par les membres du conseil doit te-

nir compte des coûts de réalisation

de la nouvelle méthode de gestion

des boues d’épuration, mais aussi
des facteurs santé, environnement

et temps. Avanttout, elle doit per-

mettre de régler une fois pour tou-
tes les problèmes d'enfouissement.

 

L'AGENDA AGRICOLE... ]

 

par Jean DOYON
 

aux adultes de demain.

une alternative en agroalimentaire».

 

Le ministère des Ressources naturelles du Québec (MRN) vient de faire

paraître une pochette de textes d'information intitulée «À la recherche de

trésor oublié», dans le cadre de la Semainede l’arbre et des forêts.

Cet outil pédagogique a été conçu en fonction des objectifs des pro-

grammesscolaires du ministère de l’Education du Québec. Par une série

d'activités éducatives destinées aux élèves du primaire, le ministère veut

transmettre des connaissances sur la forêt et les valeurs qu'elle représente

Les enseignants qui désireraient recevoir de plus amples informations
concernantcette pochette d’information peuvent communiquer avec le mi- |

nistère au (418) 528-8893 ou 1-800-567-8291.

Le Conseil des productions animales du Québec organise, conjointe-
ment avec la Corporation des grands gibiers domestiques du Québec leur
prochain colloque qui se tiendra cette année le 27 août 1995 à l'Auberge
Universel de Drummondville sous le thème «le grand gibier domestique:

Pour obtenir plus d'informations concernant ce colloque vous êtes priés
de communiquer avec le CPAQ au (418) 643-2673.

Temps de la fenaison
Aprèstrois années de cueillette de données météorologiques dans notre

région, le Bureau de renseignements agricoles de Coaticook peut mainte-
nant prédire la qualité des fourrages à récolter dans des conditions norma-
les et ce, à partir des degrés-jours de croissance.

Les données sur cette méthode peuvent faciliter la régionalisation des
cultures et constituent la meilleure expression quantitative des températu-
res de croissance. Elles permettent de plus d'évaluer le taux de croissance
ou de développement des plantes. Cependant, le nombre de degrés-jours
requis pour le développement d’une espèce donnée peut varier quelque peu
d'un endroit à un autre et ce, à cause de plusieurs facteurs se rapportant au
climat, aux conditions de sol et aux plantes elles-mêmes.

Les degrés-jours sont des unités de chaleur obtenues en cumulant quoti-
diennementles degrés de température qui excèdent la base de 5 degrés C.
Le Bureau peut vous fournir des informations additionnelles.  
 

 

    
Les services que m’offre Audiotec ©
sont autant de fils conducteurs
qui me permettent d’étre en
contact permanent avec ma
clientéle et mon commerce.

Christian Demichelis
Estrie Marine

La différence Audiotec...
C’est un service courtois et professionnel qui s’impose
en estrie. Récipiendaire d’un mérite Excellence Plus
1994, un allié sûr en matière de communication.
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Agent autorisé
2378, rue King Ouest
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(Voisin du Harvey's)

562-9262
  Bell Mobilité
> co   



1
4
€

#4
NU

1
™

e
v

wd
w=
A
Y

 

 

 

Lo Tribume, Sherbiooke, mesciedt 14 juin 1995 87

 

 

  

           

  

  
  

 

REED

Des sangliers cou
jours paisibles a Trottier Mills

   

 

  
[J Yvan Riopel fournit de la viande à certains restaurants
 

Gilles BESMARGIAN Trottier Mills
 

sauvage, l’ancêtre du porc,
commence à peine à percer le

marché de la restauration au Qué-
bec. Dansla plupart des grands cen-
tres, quelques établissements pro-

L a chair du sanglier ou cochon

de mettre bas (leur période de ges-
tation est de trois mois, trois semai-
neset trois jours commele porc). Il
ne faut surtout pas toucher aux
marcassins (les petits). Dès que ces
derniers se sentent menacés pour
une raison ou une autre et crient.
toutes les femelles se rabattent.

Très maternelles, celles-ci s'oc-
cupentsans distinction des petits du

troupeau. Très jeu-
 

AGRO
 
posent cette viande à une clientèle
disposée à tenter de nouvelles expé-
riencesà la table.

S'il existe présentement une
centaine d’éleveurs de sangliers en
province, bon nombre d’entre eux
offrent aux amateurs de chasse la
possibilité de traquer ce gibier dans
des enclos réservésà cette fin. Pour
sa part, Yvan Riopel, de Trottier
Mills (une petite localité sise à une
trentaine de kilomètres de Victoria-
ville) préfère limiter lz produit de
son élevage au marché local.

L'aventure de M. Riopel a com-
mencé il y a six ans. «Je possédais
une terre en friche de deux acres et
je me suis dit «pourquoi pas», après
avoir lu un article sur le sujet dans
un quotidien. J'ai construit un en-
clos et déboursé 1200 $ pour trois
femelles (laies) et un mâle prove-
nant de deux élevages», déclare-t-il.

Aujourd'hui, la ferme compte 35
animaux adultes. En raison de I'es-
pace restreint, M. Riopel est obligé
de nourrir quotidiennement les bé-
tes avec du foin et de la moulée.S'il
possédait une terre correspondant à
un acre par tête, les sangliers, omni-
vores comme le porc, se nourri-
raient d’eux-mêmes. Ils raffolent
autant des insectes que des plantes
vertes et leurs racines.

L'animal
Farouche, le sanglier a des

instincts d’une bête sauvage. Inutile
de songer à le domestiquer comme
le cochon. Un mâle adulte atteint
facilement 170 kilos et n’a peur de
personne. «A l'âge de 6 ou 7ans, de
nous confier l'éleveur, il peut deve-
nir très dangereux. Un d’entre eux
m’a déjà arraché des mains une
chaudière de moulée. Sans foncer
vers toi, il risque de te tasser».

De leur côté, les laies sont plus
passives. À moins qu'elles viennent
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nes, ces derniers se
nourrissent auprès de
leur mère. Toutefois.
les marcassins qui

naissent à l'état sauvage (les portées
se situent normalement a cing ou
six) ne se gênent aucunement pour
téter d’une femelle à l’autre.

L'hiver, les sangliers demeurent
dans la nature. Ils se font un nid
avec des branches au pied d’un ar-
bre et la mère qui vient de mettre
bas voit à réchauffer ses petits. Un
endroit et du foin lui suffisent. En
période de froid intense, les bêtes
trouvent refuge dans des abris dans
l’enclos. Les marcassins se réchauf-
fent en se couchant sur les adultes
collés comme dans un emballage de
saucissons.

A l'automne, Yvan Riopel doit
surveiller les maladies parasites. «Si
je décèle des poux,il y a risque pour
la galle l’hiver. Les bêtes, poursuit-
il, sont rarement malades. Jusqu'à
l'âge de 10 jours, les nouveaux-nés
peuvent souffrir de la diarrhée, mais
ils passent vite à travers dès qu'ils
commencent à mangerdu solide».

La viande

Il n’y a aucun doute que le mar-
ché de consommation pourla vian-
de de sanglier est appelé à se déve-
lopper. M. Riopel ne l'a pas
vraiment exploité jusqu'à ce jour,
mais éventuellement il pourrait en
faire la promotion.

Pour le moment, il répond à la
demande de quelques tables cham-
pêtres des Bois-Francs, vend à la
ferme pour la consommation cou-

HERPES GÉNITAL
ATTENTION!!!

Les Drs Claude St-Pierre et Jacques
Dubois du Centre Hospitalier Hôtel-
Dieu de Sherbrooke recherche des
personnes pourparticiper à une étude
clinique afin d'évaluer un nouveau
vaccin dans la prévention de l'Herpes
génital.

Si: — vous êtes âgés de 18 ans et
plus (homme ou femme):

— vous êtes pas actuellement at-
teints(es) par le virus de l'Her-
pes génital;

— vous êtes le(la) conjoint(e) ou
le(la) partenaire d'une personne
ayant au moins deux épisodes
d'Herpes génital/an

— vous utilisez un moyen de con-
traception efficace (femme).

Vous pourriez faire partie de notre étu-
de clinique.

CELA VOUS INTÉRESSE
Pour des informations

supplémentaires,
communiquez du lundi au vendredi

entre 8 h 00 et 16 h 00 avec:
Benoîte Ménard, inf. poste 4520

ou
entre 16 h 00 et 22 h 00 avec:

Geneviève Ross,inf. poste 2502 ©

Tél.: 819 569-2551 ou 820-5488 = 
—z—_—_—_—_—_—_—————

  

 

  

        

    
    

spetmbre?

Communiquez avec

ua 07501

Centre de Recherche Clinique H
C.H.U.S.

Allergie à j’herbe-à-poux

Recherche clinique en allergologie

* vous avez desallergies saisonnières,à lafin de l'été?

* vous avezles yeux rouges, gonflés, larmoyants et/ou des symptômes de

congestion, d'écoulement nasal, d'éternuements de la mi-août à la fin

< vousêtes intéressé(e) à participer à un projet de recherche?

Vous pourriez être admissible à un projet de recherche clinique dirigé par le

Dr. Marek Rola-Pleszcynski, M.D., allergologue.

Il nousfera plaisir de vous donner de plus amples informations.

MmeCarole Vincent, infirmière coordonatrice del'étude,
au (819) 563-555, poste 5117

du lundi au vendredi, de 8h30 à 16h00 I

rante ou des méchouis et, à l’occa-
sion, offre un tel service. Il cède
aussi de ses animaux à d’autres éle-
veurs (ou producteurs) qui possè-
dent un enclos de chasse.

Voici quelques particularités de
la viande de l'ancêtre du porc. Plus
rouge, elle est musclée (commetout
gibier, le sanglier bouge beaucoup).
très maigre et possède une saveur
fine. «Ca ne se rapproche pas vrai-
ment du porc. Parfaite pour le
B.B.Q.. elle doit cuire à feu doux.
La saucisse de sanglier, que je fais
faire par un boucher, est excellen-
te», affirme Yvan Riopel. le seul
éleveur important des Bois-Francs.

Selon ce dernier. le cheptel de
sangliers au Québec est l’un des
plus beaux au Canada au point de
vue qualité. Si les éleveurs de
l’ouest du pays comptent des mil-
liers de têtes, vouées surtout à l’ex-
portation aux Etats-Unis et au Ja-
pon, ceux du Québec possèdent un
brillant avenir à plus d’un chapitre.
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Photo La Tribune, Gilles Besmargian

Yvan Riopel, de Trottier
Mills, s’est lancé dansl'éle-
vage des sangliers. Aujour-
d’hui, la ferme compte 35
animaux adultes. En raison
de l'espace restreint, M.
Riopel est obligé de nourrir
quotidiennement les bêtes
avecdu foin et de la mou-
lée. À droite, quelques mar-
cassins, des bébés qui assu-
rent l'avenir de l’entreprise.

  

  
SUR COLLECTIONS
PRINTEMPS-ETE
HAUT DE GAMMEŸ

   

 

  

129$

 

180/190g    sans couponHumpty Dumpty

  

    

   

Coke

2 litres

   

 

Dépan-Escompte :
le rendez-vous «fraicheur»

de tous les jours !

Grande ouverture les 15-16-17 juin

e Activités en magasin * Animateursur place * Tirages alléchants
En ondes sur CIMO 106,1 * Soyez-y ou soyez tout ouïe !

~~Plus deservices, plus invitants!+%

@ Kiosque Pizza Hut Express © Boulangerie & Sandwicherie © Pain cuit

sur place, frais tous les jours & Café A.L. Van Houtte © Santé, beauté

Profitez de nos spéciaux d'ouverture!

Essuie-tout

 

  

Viva

2 rouleaux

Ral Rb 4

19$
1 sans coupon

Tr $

v COUCHE-TARD
  

93, rue King Ouest

Selon les disponibilités du produit. Un coupon par achat. Non monnayable. Jusqu'au 3juin 1988,

     
 

«

93, rue King Ouest

i u

Coke 2 litres
hn, . cs
1 (rég. ou diete)

; | Smee gsmeee

: Échangeable chez : | 1 LuSn
93, rue King Ouest

Selon lez disponibilités du produit. Un coupon par achat. Non monnayable. Jusqu'au 30 juin 1995.

2Pan.p;co n- \

luchagle9TSOnnelle àPrix Pizza

Yinaire
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LE GROUPE

| SAMEDI17 JUIN

Ë 10h30,13h,14h30 XH
4d Pt en coloration 2087 ,

 

 

PROMOTION GOLF
SAMEDI 17 JUIN ET DIMANCHE 18 JUIN

Animation Plus de

3 jeux de golf

Kiosque de présentation Golf Acces» 2 425q 7

en prix de participation

BIENVENUEÀ TOUS LES PAPAS 
CTI |

| EXPOSITION PHOTOSDEL'ESTRIE À;
avec Mme Francine Laberge // 5 |

du12au18juin V

l’endroit même pour vos cadeaux de la Fête des Pères  

 
 

 


